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J’ai associé « classique » à « latinité », 
et je suis tenté d’employer le mot 
« romantique » – deux attrape-nigauds 
qui ne doivent pas devenir source de 
confusion.
Ezra Pound, L’Esprit des Littératures 
Romanes.

L’essence du romantisme s‘est formée 
au cours d’un dialogue avec l’Antiquité 
et le Moyen Âge, où les écrivains et les 
théoriciens ont cherché les éléments de 
leur conscience de soi, dans le style de la 
continuité ou dans le style de la rupture.
Georges Gusdorf, Le Romantisme.

Il est sans doute prudent de ne pas 
attacher une excessive importance à 
l’étymologie […]. « Romantique » semble 
au moins, heureusement inintelligible.
Jean-Louis Backès, Le Poème narratif 
dans l’Europe romantique.
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